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Le privé avant l’Etat. Produire avant de distribuer. La liberté avant l’égalité.

Qui pour nous représenter à Berne ?
Depuis une quinzaine d’années, la politique suisse et valaisanne 
s’est laissé endormir par la bonne situation de notre canton et de 
notre pays. Ce phénomène a été amplifié par les réseaux sociaux 
où la politique s’est trop souvent résumée à la course au buzz. À 
cela s’est rajoutée l’idée que la société civile serait meilleure que 
le monde politique pour gérer les défis futurs.

«Les idées claires» n’est pas un slogan de campagne, mais une 
attitude. Nous avons le courage de défendre les valeurs libérales- 

radicales qui ont fait de la Suisse un modèle à succès. Nous refu-
sons de tomber dans la facilité en adhérant aux thèses populistes 
ou simplistes à des fins électoralistes.

Voter PLR ne veut pas forcément dire adhérer à 100 % à l’ensemble 
des idées ou des propositions. Faire confiance au PLR est l’assu-
rance de soutenir des candidates et des candidats qui mènent une 
politique cohérente au service de la société, à l’échelon communal, 
cantonal et fédéral.

Les idées claires
Elections fédérales 22 octobre et 12 novembre 2023
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Editorial

Pourquoi voter PLR ?

A l’heure des choix, il est nécessaire de se poser 
des questions de fond. Pourquoi voter, pourquoi 
voter PLR, un parti qui a une longue histoire qui 
est celle de la Suisse moderne ?

Pourquoi voter ? Tout simplement parce que 
c’est un droit et un devoir. Les sondages ne 
remplaceront jamais le vote personnel à l’heure 
des élections. Les alternatives au vote démo-
cratique, tirage au sort, gouvernement d’experts 
etc., sont des illusions qui aboutissent générale-
ment à une forme de dictature .

Pourquoi voter PLR ? Ces dernières années on a 
assisté à plusieurs transformations importantes 
dans le paysage politique suisse. Un parti, avec 
une forte tradition, s’est sabordé parce qu’il 
trouvait embarrassant le C qui faisait partie 
de son nom et constituait, depuis toujours di-
sait-il, la base de son identité. Le résultat est 

un parti qui se cherche, demandant l’appui du 
centre droit, comme dans le canton de Vaud, 
pour faire élire sa candidate, mais s’apparentant 
aujourd’hui avec l’autre camp pour l’élection fé-
dérale.

L’UDC, devenu le premier parti de Suisse, 
cherche son rôle entre l’opposition qui cor-
respond au tempérament de beaucoup de ses 
membres et l’aspiration aux postes et emplois 
officiels.

Les Verts ont déçu, car promoteurs intransi-
geants d’une seule cause. Or, la politique se 
doit de répondre à de multiples questions et 
être capable d’arbitrer entre des objectifs par-
fois contradictoires.

Le PLR n’est pas à l’abri des tumultes des 
temps, mais il y fait face avec une certaine 
sérénité qui lui permet de garder le cap qui 
a fait le succès de la Suisse. Sa force réside 

dans l’intelligence collective issue de son im-
plantation dans tous les cantons et dans toutes 
les classes sociales. Des milliers de femmes et 
d’hommes, de jeunes et de moins jeunes, de 
citadins et de campagnards adhèrent au PLR 
et apportent leur contribution à la réflexion 
et à l’action du parti. Tous sont attachés à la 
sécurité du pays, à son rôle dans l’Europe, à 
notre prospérité économique, à la solidité des 
systèmes sociaux, au respect efficace de l’en-
vironnement sans autoritarisme, à des finances 
publiques saines, base de la capacité d’agir de 
l’Etat en toutes circonstances.

Le PLR affirme avoir des idées claires. Ce fut 
une réalité, preuve en est le succès de la Suisse 
auquel le PLR a largement contribué. C’est en-
core un objectif qui ne sera réalisable que grâce 
à votre appui lors des prochaines échéances 
électorales. Dans l’intérêt de la Suisse et de ses 
habitants ! 

Pascal Couchepin
Ancien Conseiller fédéral

Rendons la Suisse forte !

Ces dernières années, plusieurs crises ont 
secoué le monde, y compris en Suisse. 
Ces événements nous ont fait prendre 
conscience de la vulnérabilité de notre 
pays. Ni la liberté ni la prospérité ne vont 
de soi, elles doivent être acquises et défen-
dues chaque jour.

Nous nous battons pour une économie inno-
vante, des retraites sûres et un approvision-
nement énergétique fiable. Nous défendons 

une politique migratoire ferme mais juste, des 
primes d‘assurance maladie abordables et des 
impôts bas. C‘est ainsi que nous rendons la 
Suisse forte !

Une Suisse forte a besoin de personnes 
qui s‘engagent avec réalisme et compé-
tence. Des personnes motivées à apporter 
leur contribution et qui s‘unissent lorsque 
cela est nécessaire. Des personnes qui 
ne redoutent pas le progrès, qui luttent 
pour la liberté et assument leurs respon-
sabilités.

Ceci représente ce pour quoi notre parti se 
bat. Le PLR est le rempart contre les mesures 
arrosoirs de la gauche, la culture verte de l‘in-
terdiction, l‘immobilisme conservateur et l‘en-
têtement de la droite isolationniste.

Une Suisse forte n‘est pas le fruit du hasard. 
C‘est un choix.

Thierry Burkart
Président du PLR Suisse

Les idées claires

Si la Suisse est aujourd’hui considérée comme 
un modèle à succès, nous aurions tort de prendre 
ce succès pour acquis. C’est le fruit d’un travail 
acharné et le résultat de bonnes décisions de 
1848 à nos jours. La Suisse est une patrie pour 
toute personne ayant la volonté d’assumer sa res-
ponsabilité individuelle, tout en acceptant aussi 
d’en assumer en retour pour la collectivité. Elle 
permet à toutes et à tous de façonner leur destin 
avec confiance par l’assiduité, le respect et l’en-
gagement. 

La Suisse est notre patrie. Il est donc de notre 
devoir, en tant que citoyennes et citoyens, de 
préserver et de perpétuer ce modèle à succès. 
Ce n’est qu’ainsi que nous parviendrons ac-
tivement à façonner l’avenir de la Suisse tout 
en préservant et en développant nos acquis. 
A l’heure où les crises se succèdent, les libé-
raux-radicaux tiennent fermement leurs lignes 
et refusent de sombrer dans la polémique. Le 
PLR FDP a toujours privilégié une politique claire 
et lisible, les compromis réfléchis, applicables et 

d’intérêts publics. ll mène une politique pragma-
tique orientée vers le futur. 

Or, ces dernières années, plusieurs crises ont se-
coué la Suisse. Elles nous ont rappelé de manière 
dramatique à quel point notre pays est vulnérable. 
La liberté, la prospérité et un approvisionnement 
suffisant en énergie ne vont pas de soi. Parallèle-
ment, il est indispensable de mettre en œuvre de 
nombreuses réformes pour remettre la Suisse sur 
les rails. Il est nécessaire d’avoir conscience des 
réalités plutôt que d’émettre des souhaits. C’est 
la seule façon de laisser à nos petits-enfants un 
monde libre et prospère.

Nous sommes très impliqués dans cette élection 
avec 33 candidats sur 6 listes: une liste principale, 
4 listes Jeunes et une liste Avenir Écologie.

«Les idées claires» représente bien notre action 
politique avec des personnes qui s‘engagent avec 
réalisme et compétence. Les valeurs libérales-ra-
dicales caractérisent le modèle à succès qui rend 
notre nation forte, prospère et fiable depuis 1848. 
D’ailleurs, nous avons fêté le 12 septembre le 175e 

anniversaire de la Constitution fédérale, base de 
la Suisse moderne et dessinée par les pionniers 
libéraux-radicaux.

Cette campagne des Fédérales 2023 lance le cycle 
électoral. Un bon résultat cet automne sera une 
base solide pour les communales d’octobre 2024 et 
pour les cantonales de mars 2025. Le temps investi 
à convaincre votre entourage de voter PLR FDP cet 
automne servira pour les prochaines échéances. 
Dès lors, nous vous encourageons à participer ac-
tivement à la campagne du parti.

Le 12 septembre, nous avons également fêté les 
10 ans de la fusion du PLRVS avec le FDPO. La 
stratégie de vouloir porter les valeurs libérales-ra-
dicales de St-Gingolph à Conches commence à 
porter ses fruits, avec de nouvelles présidences 
de commune dans le Haut-Valais et la présence 
de deux Haut-Valaisans dans le groupe PLR FDP 
au Grand Conseil. Face à d’autres partis dont 
le positionnement politique varie en fonction 
des élus ou des régions, nous avons clairement 
l’avantage de nous montrer unis et forts. C’est 
aussi la clé de futurs succès électoraux. 

Florian Piasenta
Président du PLR Valais

Voter PLR ne veut pas forcément 
dire adhérer à 100% à l’ensemble 
des idées ou des propositions. Faire 
confiance au PLR est l’assurance 
de soutenir des candidates et des 
candidats qui mènent une politique 
cohérente au service de la société, 
à l’échelon communal, cantonal et 
fédéral.
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Fédérales

Ces dernières années, plusieurs 
crises ont secoué la Suisse. Elles 
nous ont rappelé de manière drama-
tique à quel point notre pays est vul-
nérable. La liberté, la prospérité et 
un approvisionnement suffisant en 
énergie ne vont pas de soi. Parallèle-
ment, il est indispensable de mettre 
en œuvre de nombreuses réformes 
fiscales pour remettre la Suisse sur 
les rails. Face à ces défis cruciaux, 
il est incompréhensible que certains 
mettent la priorité sur l’écriture in-
clusive ou sur la hauteur des haies. 
La Suisse a besoin de toute urgence 
d'un changement de priorités ! Il 
est nécessaire d’avoir conscience 

des réalités plutôt que d’émettre 
des souhaits. C'est la seule façon 
de laisser à nos petits-enfants un 
monde libre et prospère. Seules des 
solutions libérales-radicales per-
mettront à la Suisse de rester forte !

Renforcer l’économie,  
développer la prospérité

Le PLR veille à ce que les condi-
tions-cadres économiques per-
mettent d’offrir des salaires com-
pétitifs pour un pouvoir d’achat 
élevé. Nous y parvenons en défen-
dant notre modèle à succès suisse 
contre les attaques de l’intérieur et 
en résistant aux pressions de l’exté-
rieur. Tant une économie socialiste 
planifiée qu’un isolement nationa-

liste mènent à l’impasse ! Les élé-
ments constitutifs de la prospérité 
de demain sont les mêmes que ceux 
qui nous ont propulsés de la maison 
des pauvres à l’un des pays les plus 
prospères.

Renforcer la sécurité  
et la résilience

Le PLR veille à ce que la Suisse soit 
assez forte pour résister aux crises, 
afin que nous puissions vivre en 
sécurité et disposer de suffisam-
ment d’énergie. Nous y parvenons 
en menant une politique crédible 
qui s’adapte aux nouvelles réalités. 

Pour cela, il faut donner la priorité à 
la sécurité de l’approvisionnement 
et doter l’armée de moyens supplé-
mentaires. La décarbonisation ren-
force notre indépendance et passe 
par l’innovation technologique ain-
si que l’incitation par les prix. Les 
interdictions, les restrictions et les 
économies forcées imposées aux 
gens et aux entreprises ne sont pas 
une option.

Garantir les rentes et 
empêcher l’explosion des 
primes

Le PLR veille à garantir des retraites 
sûres et des soins abordables et de 
qualité. Nous y parviendrons en 
modernisant notre système des 

trois piliers, qui a fait ses preuves. 
Cela implique un financement du-
rable, une ouverture des caisses de 
pension aux personnes travaillant 

à temps partiel et de meilleures in-
citations pour plus de responsabi-
lité individuelle. Une numérisation 
systématique du système de santé 
améliore la sécurité des patients et 
la qualité, allège la charge adminis-
trative du personnel et réduit les 
coûts.

Le PLR s’engage pour la liberté, 
l’autodétermination et une éco-
nomie favorable aux entreprises 
– et lutte ainsi contre la mise sous 
tutelle, la bureaucratie et un État 
mammouth. Nous menons une po-
litique économique et sociale libé-
rale. Pour celles et ceux qui ont de 
la volonté.

Nous croyons en l’énergie de l’indi-
vidu et en la force de la concurrence. 
Nous avons confiance en l’esprit 
de cohésion de nos concitoyens. 
Notre credo pour les solutions libé-
rales-radicales est le suivant : liber-
té et responsabilité, le privé avant 
l’État, la création de richesse avant 
la redistribution.

Nous agissons avec courage et 
conviction pour relever les défis et 
garantir la qualité de vie et la sta-
bilité des Suisses. Depuis la créa-
tion de l’État fédéral moderne en 
1848, nous associons les idées de 
réforme et l’innovation à la tradition 
et à l’histoire. C’est ainsi que nous 
créons des solutions susceptibles 

de recueillir une majorité au pays 
de la diversité.

Les valeurs libérales-radicales 
caractérisent le modèle à succès 
suisse, unique en son genre sur le 
plan politique comme sur le plan 
économique, qui fait de notre pays 
une nation forte, prospère et fiable 
depuis 175 ans. Aujourd’hui encore, 
en tant que parti proche des gens 
et qui fait avancer notre État, nous 
avons la responsabilité de respecter 
ces valeurs libérales-radicales qui 
font la force de la Suisse.

Toutefois, la prospérité des habi-
tants de la Suisse ne tombe pas du 
ciel. C’est là que le PLR intervient. 
Nos priorités sont une économie in-
novante, une prévoyance vieillesse 
pérenne et un approvisionnement 
énergétique sûr. Nous défendons 
une politique migratoire ferme mais 
juste, des primes d’assurance ma-
ladie abordables et des impôts bas. 
C’est ainsi que nous rendrons la 
Suisse forte !

Nous nous battons pour la liberté
La liberté signifie que nous pouvons mener notre vie de manière autonome.

Nous assumons nos responsabilités
Prendre des décisions et en assumer les conséquences.

Nous vivons la cohésion
La cohésion signifie coresponsabilité sociale, engagement volontaire dans 
la famille et la société civile, mais aussi intérêt mutuel, respect et tolérance.

Nous croyons en l’innovation
Le progrès signifie que nous saluons l’innovation et le progrès technique.

Et pourquoi pas ?
Le PLR

Nos priorités pour une Suisse forte

Notre fondement libéral-radical

Pour nous soutenir
QR par TWINT                                                   QR par bulletin de versement

Nous agissons avec courage et conviction  
pour relever les défis et garantir la qualité de vie  
et la stabilité des Suisses. 

Section paiement

Monnaie
CHF

Montant

Compte / Payable à
CH83 0900 0000 1743 7070 2
PLR.Les Libéraux-Radicaux Valais
1951 Sion

Payable par (nom/adresse)

Récépissé
Compte / Payable à
CH83 0900 0000 1743 7070 2
PLR.Les Libéraux-Radicaux Valais
1951 Sion

Payable par (nom/adresse)

Monnaie

CHF
Montant

Point de dépôt



Elections fédérales  |  20234

Conseil national

Philippe Nantermod
Vouvry, Liste 8

39 ans, Vouvry, marié à Julie, un enfant, Paul

Avocat et docteur en droit, inscrit au barreau valaisan

Député-suppléant et député au Grand Conseil de 2009 à 2015. Elu au 
Conseil national depuis 2015

Membre de la Commission de la santé et de la sécurité sociale (CSSS) 
depuis 2018 et de la Commission de la science, de l’éducation et de la 
culture (CSEC) depuis 2022. Anciennement membre de la Commission 
de gestion (2015-2022) et de la Commission des institutions  
politiques (2015-2018)

Vice-président du PLR Suisse depuis 2016

Président de l’USPI Suisse 
Président de la société Les Fils Maye SA, à Riddes 
Membre du Conseil du Tunnel du Grand-Saint-Bernard SA  
et de Sinergy Infrastructure SA

Loisirs : course à pied, échecs, littérature anglo-saxonne, russe et 
française

Pour des primes plus basses:  
La solution du PLR plébiscitée par les experts
L'assurance «budget» proposée par le PLR reçoit un bon accueil de la part des 
économistes de la santé. Cela est réjouissant et montre que nous agissons sur 
les bons leviers. Il est cependant regrettable que le Conseil fédéral rejette cette 
proposition innovante. Ainsi, l’inaction du ministre de la santé Alain Berset se 
prolonge, bien qu’il y ait un grand besoin d’agir sur les coûts de la santé.

réaliser des économies. Selon les pré-
férences, il doit être possible de re-
noncer à l’homéopathie, de n’utiliser 
que des génériques, de restreindre 
le libre choix du médecin (suppres-
sion de l’obligation de contracter) ou 
d’utiliser obligatoirement le Dossier 
électronique du patient (DPE). L’ob-
jectif: réduire la charge des primes 
de 25%.

L’assurance «budget»  
obtient de bons résultats

Stefan Felder, économiste de la santé 
de l’université de Bâle, partage dans 
une interview l’analyse du PLR selon 
laquelle l’extension constante du ca-
talogue de prestations est probléma-
tique: «Si l’on regarde le catalogue 
de prestations de l’AOS, nous avons 
le contraire d’une assurance de base. 
C’est une assurance complète pour 
tous, comme il n’en existe nulle part 
ailleurs dans le monde» (source:  FR).

Willy Oggier, économiste de la san-
té, reconnaît lui aussi un potentiel 
à la proposition du PLR: «Si les as-
surés peuvent effectivement choi-
sir volontairement le modèle qu’ils 
souhaitent, on peut tout à fait l’en-
visager». Il ajoute: «Ce qui est déter-
minant, c’est ce qui est compris dans 
la variante budgétaire. On a ici une 
grande marge de manœuvre». (Blick)

Les propositions de 
l’UDC, du Centre et du PS 
échouent nettement

Les «idées» des autres partis s’en 
sortent moins bien: la semaine der-
nière, le Centre a récolté pour la 
énième fois des critiques publiques 
de ses propres rangs pour son ini-
tiative sur le frein aux coûts (qui 
devrait en fait s’appeler initiative 
sur le rationnement). En effet, l’an-

cien conseiller aux Etats Konrad 
Graber a expliqué dans la NZZ que 
la proposition lancée par le Centre 
provoquait dans le meilleur des cas 
un bon débat, mais ne résolvait pas 
les problèmes. Il suffit de lire le texte 
de l’initiative pour se rendre compte 
que la proposition n’est rien de plus 
que du marketing bon marché - il est 
écrit: «Si l’augmentation des coûts 
moyens (...) est supérieure à l’évo-
lution des salaires nominaux (...), la 
Confédération prend des mesures 
pour réduire les coûts en collabora-
tion avec les cantons. Des proposi-
tions concrètes ? Il n’y en a pas. Le 
Centre préfère demander des «me-
sures», restant ainsi au niveau méta 
et faisant comme si la politique n’es-
sayait pas depuis des années de maî-
triser le problème de l’augmentation 
des coûts. La mesure ultime serait 
le rationnement des prestations ou 
des délais d’attente, comme nous le 
connaissons en Angleterre.

La proposition extrême de l’UDC de 
supprimer l’obligation a également 
été clairement rejetée par les ex-
perts. Depuis longtemps déjà, les 
spécialistes s’accordent à dire que la 
proposition du PS, selon laquelle la 
charge des primes doit être compen-
sée à l'infini par le produit de l’impôt, 
ne réduira pas les coûts.

Le PLR ne lâche pas prise

Le PLR s’engagera avec force en fa-
veur de l’assurance «budget». Nous 
obtiendrons des primes plus basses 
grâce à une plus grande liberté de 
choix et à des modèles d’assurance 
innovants. Nous nous engagerons 
également pour un renforcement de 
la concurrence, pour la suppression 
des mauvaises incitations et pour 
une numérisation systématique du 
système de santé.

Les primes d’assurance maladie 
devraient augmenter de 7 à 9% cet 
automne. Afin de soulager la classe 

moyenne, qui ne bénéficie pas de ré-
ductions de primes, le PLR demande 
l’introduction d’un modèle «budget». 

Ainsi, la population devrait avoir la 
possibilité de limiter volontairement 
son catalogue de prestations et de 

MODÈLE 
ASSURANCE "BUDGET"

 Objectif: économisez jusqu'à 50% 
sur vos primes maladie, sans 
compromettre la qualité des soins.

Propositions:

Médicaments
Médicaments 
génériques  
obligatoires.

Choix limité aux 
prestataires de haute 
qualité et économes 
(médecins, hôpitaux).

Dossier médical 
électronique  
obligatoire pour  
un suivi optimal.

Seuls les laboratoires 
partenaires  
réaliseront  
vos analyses.

Fournisseurs  
de prestations

Examens  
préventifs 
Examens préventifs  
obligatoires pour  
une meilleure prévention.

Dossier  
électronique

Laboratoires 
partenaires

Soins à l'étranger
Prestations  
et médicaments 
remboursés  
à l'étranger.

Prestations non-efficaces 
Fin du remboursement de traitements non prouvés. 
Par exemple l’homéopathie.

900
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200

1990 1995 2000 2005 2010 2015 2022

Par habitant et par mois en francs

Dépense  
dans   
le domaine 
de la santé

Psychothérapies 
Limitation des remboursements.  
Retour au système de délégation pour  
les psychothérapies sous contrôle d'un psychiatre.

Imagerie 
médicale

Au lieu d'une franchise  
globale élevée, option de payer 
les 600 premiers francs de 
chaque cas médical.

Assurance pluriannuelle 
Option d'assurance de trois ans avec 
variation des primes fixée d'avance. 

Franchises 
par cas

Délai d'attente 
pour les  
imageries  
médicales  
pour les cas  
non urgents.
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Comme 26'000 personnes dans le 
Haut-Valais, je travaille et vit grâce 
au tourisme. Cela représente un em-
ploi sur trois. Au niveau cantonal, 
cette branche de l'économie est très 
importante, surtout dans les vallées 
et en altitude.

Le tourisme a de nombreux défis à 
relever, notamment celui de devenir 
complètement 4 saisons. A cela se 
rajoute les problèmes actuels de la 
pénurie de travailleurs qualifiés et de 
manque d'infrastructures.

Renforcer l'image du tou-
risme en tant que marché 
du travail attractif

Travailler dans le tourisme est sou-
vent considéré comme peu attrayant, 
à cause notamment des bas salaires, 
des conditions de travail et d'une 
perception négative de la branche. Il 
est nécessaire de revaloriser ce mé-
tier passionnant.

Le secteur touristique doit pouvoir 
employer ses collaborateurs en fonc-
tion des besoins touristiques (travail 
du dimanche, ouverture en continu, 
etc.). Un travail autonome doit être 
permis. Un traitement respectueux 
des employés et une division opti-
male du travail, basée sur les besoins 
des employés, sont élémentaires. Le 
terme «servir» devrait retrouver sa 
dimension positive. Il est très valori-
sant d'accueillir des hôtes et de leur 
permettre de garder de très bons 
souvenirs de leur séjour.

Les partenaires sociaux doivent 
rendre le secteur touristique attrac-
tif pour la main d'œuvre - particu-
lièrement pour le potentiel de main 
d'œuvre national - en proposant des 
offres de formations et de formations 
continues, des perspectives de car-
rière ou l'utilisation d'infrastructures 
touristiques existantes. Les acteurs 
du tourisme sont souvent organisés 
en petites PME, avec le problème de 
la transmission de l'activité en fin de 
carrière. Pour un jeune qui aimerait 
se lancer comme entrepreneur dans 
le tourisme, c'est presque impossible 
car cela demande beaucoup d'inves-
tissements financiers dans un sec-
teur où les banques ne veulent pas 
prendre de risque. C'est justement ici 
que l'Etat doit venir pour soutenir la 
branche.

Des infrastructures de premier ordre 
constituent la base de la croissance 
économique et de l'emploi dans le 
tourisme et dans l'économie en gé-

néral. Il est important que nous dis-
posions d'une infrastructure efficace 
et d'un accès rapide vers nos desti-
nations touristiques. Ces dernières 
années, de nombreux projets pour 
améliorer l'offre de transport par rail 
ou par câble ont été imaginés. Nous 
devons les soutenir car ils améliorent 
la mobilité tout en respectant l'en-
vironnement. A l'avenir, les desti-
nations qui misent sur un tourisme 
durable auront un avantage sur les 
autres.

Conseil national

Nicole Luggen
Zermatt, Liste 8

Le terme «servir» devrait perdre sa touche  
négative. Il est très valorisant d'accueillir des hôtes 
et de leur permettre de garder de très bons  
souvenirs de leur séjour.

Nous, les libéraux-radicaux, avons 
façonné notre démocratie directe et 
ce modèle à succès suisse unique 
au monde, avec nos valeurs telles 
que la liberté, la responsabilité per-
sonnelle, l'innovation, la cohésion et 
le progrès. 

Notre parti n'est pas composé d'un 
regroupement d'autres partis, le PLR 
est le seul parti libéral de Suisse. A 
ce titre, il est important que le PLR 
obtienne également la place qu'il 
mérite dans le Haut-Valais. Notre 
parti continuera de défendre nos va-
leurs fondamentales à l'avenir, car il 
n'y a pas de droit à la liberté sans de-
voir et responsabilité personnelle !  
C'est la seule façon pour les gé-

nérations futures de profiter d'une 
Suisse moderne et saine ! 

Notre objectif principal est de ga-
gner un 2e siège au Conseil national 
et d'élire Philippe Nantermod au 
Conseil des Etats. Je suis convain-
cue que nous avons de réelles 
chances ! Il est important pour le 
Valais d'être représenté par 2 par-
tis différents à la Chambre haute ! 
C'est la seule façon de donner du 
poids à notre canton. 

Deux personnes, avec la capacité 
de peser sur les groupes du Centre 
et du PLR au Conseil des Etats, 
peuvent mieux défendre les inté-
rêts de notre canton. Les défis sont 

nombreux et le Valais est appelé à 
jouer un rôle important dans la tran-
sition énergétique et la production 
d'énergie renouvelable par exemple. 
Nous devons aussi améliorer nos 
infrastructures pour notre écono-
mie, pour nos PME et pour notre 
tourisme. Notre pouvoir d'achat et 
nos emplois en dépendent. La com-
pétitivité du Valais n'est pas bonne 
par rapport à beaucoup d'autres 
cantons. 

Ici aussi, la clé se trouve souvent à 
Berne, au Conseil des Etats où une 
représentation valaisanne avec un 
PLR serait bénéfique.

Le samedi 2 septembre, j'ai participé à la journée du PLR Suisse à Fribourg. 
Même s'il ne faisait que 19 degrés dans la patinoire BCF Arena - il faisait 
encore plus frais sur la glace - les esprits étaient positivement chauffés. 
Je suis fière d'appartenir à un parti qui existe depuis 175 ans, c'est-à-dire 
aussi «vieux» et historique que notre Constitution fédérale ! Car ce sont 
les libéraux-radicaux qui ont fondé la Suisse moderne il y a 175 ans, et en 
seulement 51 jours ! Notre démocratie directe est un modèle de réussite 
unique au monde, façonnée par nous, les libéraux, sur la base de nos 
valeurs telles que la liberté, la responsabilité personnelle, l'innovation, 
l'esprit communautaire et le progrès. 

Tourisme: 
une préoccupation importante

47 ans, Zermatt 
Mariée, 2 enfants

Employée de commerce, femme au foyer, cheffe d'entreprise Nida-
com AG et hôtesse du chalet 5* Nepomuk à Zermatt

Comité directeur de l'association Zermatt Apartment (2009 - 2019) 
Commission scolaire de Zermatt depuis 2016 
Comité directeur du Village d'enfants de Loèche depuis mai 2023

Présidente PLR, section Haut-Valais depuis 2022 
Vice-présidente PLR Valais depuis 2022 
Comité directeur du PLR Zermatt depuis 2020

Hobbies : randonnée, course à pied, ski, voyages, cuisiner pour les 
clients
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Conseil national

Natacha Albrecht
Miège, Liste 8

43 ans, Miège, en couple avec Frédéric, un enfant, Pierre-Emile
Sous-Assistante du Professeur Tercier à l’Université de Fribourg 
2002-2004
Avocate Stagiaire à l’Etude Gianadda-Sakkas à Martigny 2004-2006
Avocate indépendante à Sierre depuis 2007
Maître d’enseignement à la HES-SO Valais-Wallis depuis 2010
Bâtonnière de l’Ordre des Avocats Valaisans depuis 2023

Vice-juge de la Commune de Miège puis de Noble-Contrée  
depuis 2013
Députée-suppléante au Grand-Conseil valaisan depuis 2021
Membre de la Commission de 2e lecture concernant la modification 
de la Loi d’application de la loi fédérale sur les allocations  
familiales en 2021
Membre de la Commission de 2e lecture concernant Loi cantonale sur 
les transports publics et la mobilité douce quotidienne en 2022
Membre de la Commission Institution – Famille depuis 2022

Membre de la Fanfare la Concordia de Miège-Veyras depuis 31 ans – 
Présidente de la société (2009-2014), Présidente du CO de l’Amicale 
et du changement de costume (2012), Vice-Présidente de l’Amicale 
(2008), Vice-Présidente du 114e Festival des musiques des districts de 
Sierre et Loèche

Coureuse depuis 2016 – 8x Sierre-Zinal – 2x Liddes-Verbier – Mara-
thon de Verbier – 2x Trails des patrouilleurs (27 et 42 km) – 2x Tour 
du Chablais – Marathon de Venise – 105 km de l'UTMJ

Les défis sont nombreux. Il y a tout 
d’abord le droit du travail qui doit 
évoluer. En effet, une plus grande 
flexibilité dans les horaires et dans 
le lieu de travail lorsque cela est 
possible doit être encouragée. Cela 
permettra à chaque partenaire du 
couple de travailler au pourcentage 
qu’il souhaite tout en conciliant 
une vie de famille avec ou sans 
enfant.

Ensuite, au niveau fiscal, depuis 
1984 le PLR demande une impo-
sition individuelle. En effet, les 
couples mariés doivent payer plus 
d’impôts au niveau fédéral que les 
couples non-mariés. En ce sens, le 
mariage n’est pas très attractif. De 
plus, cela incite souvent un des deux 
conjoints, le plus régulièrement les 
femmes, à travailler moins, voire pas 
du tout, car deux revenus cumulés 

ne sont donc pas rentables. Nous 
perdons ainsi de la main-d’œuvre 
alors que nous manquons de per-
sonnel dans de nombreux secteurs. 
Le droit fiscal doit donc être révisé 
au plus vite. 

Au niveau successoral, le système 
a évolué au 1er janvier 2023. La ré-
serve des parents a été enlevée, 
celle des enfants réduite, pour tenir 
compte de la situation des familles 
actuelles, et notamment des fa-
milles recomposées. Cela n’est tou-
tefois pas suffisant. Des solutions 
doivent être trouvées pour que les 
enfants communs et non-communs 
soient traités de la même manière. 
De plus, beaucoup de couples ne 
se marient plus. L’introduction de 
la notion de concubin dans le droit 
successoral doit être évaluée à cer-
taines conditions. 

Enfin, une réforme importante doit 
être menée en matière de divorce. 
Trop souvent les jugements de di-
vorce ne sont pas équitables. Le 
système de calcul des contributions 
a connu des modifications ces der-
nières années. Malheureusement, 
cela n’a pas abouti à un système 
juste et équitable lorsqu’il y a des 
enfants à charge. 

Les domaines ci-dessus ne sont que 
quelques exemples et de nombreux 
autres sont impactés par les choix 
familiaux d’aujourd’hui. Ainsi, pour 
que chaque personne puisse faire 
des choix correspondant à son idéal 
de vie et familial, des réformes ma-
jeures dans notre législation sont 
absolument indispensables. 

FAMILLE:  
Pour un vrai choix en matière de modèle familial

Longtemps, la Suisse a connu un modèle familial traditionnel avec un 
homme travaillant à 100% et une femme restant à la maison pour s’occuper 
des enfants. Tout notre système législatif a été conçu autour de ce modèle. 
Aujourd’hui, une multitude de modèles existent et nous avons pris du retard 
dans l’évolution législative en la matière. 

IMMIGRATION: 
Pour une immigration modérée, 
intelligente et intégrée

Ces dernières années, la Suisse a connu une forte 
immigration et il est normal que la population 
s’interroge sur celle-ci. Le PLR s’est toujours soucié 
de nos relations avec l’étranger et particulièrement 
avec l’UE. Il est important, pour notre pays, qu’il y 
ait une immigration saine et contrôlée. 

Notre pays souffre de pénurie de 
travailleurs dans de nombreux do-
maines comme le tourisme, la santé 
ou encore l’éducation. Le PLR mise 
sur des solutions concrètes et co-
hérentes notamment au travers des 
bilatérales avec l’UE. Une politique 
migratoire ferme et juste est néces-
saire pour être en adéquation avec 
notre histoire d’aide humanitaire qui 
fait la réputation de la Suisse. Le 
système de contingentement doit 
évoluer pour tenir compte de nos 
besoins actuels en main d’œuvre 
qualifiée. 

De plus, il est important que les mi-
grants puissent être intégrés rapi-
dement dans notre pays. Cela passe 
notamment par la connaissance de 
la langue mais aussi par l’apparte-
nance aux associations locales. 

Au niveau de l’asile, le système est à 
revoir. Les migrations économiques 
et le flux migratoire imprévisible en-
gorgent celui-ci. L’entrée en Suisse 
doit être limitée aux personnes qui 
ont effectivement ce statut au sens 
de la convention sur les réfugiés. 
L’objectif est de continuer à offrir 
une protection rapide à ceux qui en 
ont vraiment besoin et à favoriser 
les retours dans leur pays d’origine 
dès que cela est possible. 

Les pistes évoquées ci-dessus ne 
sont qu’un aperçu de ce qui peut 
être envisagé. Il est important tou-
tefois de réfléchir à une politique 
migratoire intelligente et adaptée 
aux besoins. 
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Conseil national

Niklaus Heinzmann
Visperterminen, Liste 8

45 ans, Visperterminen, marié, deux enfants
Economiste MBA, Banquier

Président de la Commune et de la Bourgeoisie  de Visperterminen

Membre du conseil de la Cooperative Cave St. Jodern Kellerei Visper-
terminen 2006 – 2021
Membre du conseil de la caisse maladie Visperterminen 2016 - 2021
Membre du conseil de la centrale hydroélectrique Kraftwerk Hei-
dadorf AG depuis 2021

Loisirs : fifres et tambours,  viticulture, randonnée, ski

Depuis la création de l’État fédé-
ral en 1848 et jusqu’en 1891, l’en-
semble du Conseil fédéral était 
composé de radicaux. Hier comme 
aujourd’hui, ces valeurs libérales 
sont les garantes du «modèle de 
réussite suisse».

La politique énergétique suisse se 
trouve à un tournant et, à court 
terme, les possibilités légales de 
développement des énergies re-
nouvelables doivent être pleinement 
exploitées. 

La Suisse est menacée par une pé-
nurie d’énergie qu’il convient d’éviter 
par des moyens intelligents et mo-
dernes. Les cantons de montagne, 
et donc le Valais, se proposent de 
produire de l’énergie grâce à l’eau, 
au soleil et au vent – toutes des éner-
gies autoproduites et renouvelables, 
et surtout en hiver.

La migration préoccupe notre pays 
et il est important, d’une part, de 
continuer à faire venir de l’étranger 
des travailleurs hautement quali-
fiés et, d’autre part, de remédier 
aux dysfonctionnements dans le 
domaine de l’asile. Grâce à notre 
force, nous pouvons continuer à 
entretenir et à développer avec as-
surance la collaboration intensive et 
constructive avec l’étranger, notam-
ment grâce aux accords bilatéraux 
avec l’Europe. Faisons confiance à 
notre «modèle de réussite suisse» 
et continuons à cultiver ces acquis 
à l’avenir !

La sécurité en Suisse fait partie des 
conditions de base pour la liberté 
et pour un espace de vie et écono-
mique prospère. Notre armée doit 
pouvoir adapter ses capacités aux 
évolutions géopolitiques. Pour cela, 
la sécurité de l’approvisionnement 

en denrées alimentaires doit être 
axée sur la durabilité, la production 
nationale et les relations de libre-
échange. Les télécommunications 
doivent être garanties même dans 
les périodes difficiles, afin que notre 
pays et notre économie puissent 
continuer à fonctionner de manière 
stable.

L’explosion des coûts de la santé 
doit être endiguée afin que les 
primes d’assurance maladie restent 
abordables. Il ne sert à rien de faire 
le poing dans la poche – le PLR 
propose des solutions construc-
tives avec son modèle de coûts 
axé sur les prestations et d’autres 
propositions. Et en outre, il faut 
promouvoir les professions dans le 
domaine de la santé et augmenter 
l’attractivité du modèle du méde-
cin de famille afin de maintenir les 
soins de base.

Mes idées

En tant que conseiller national, je veux m’engager pour une politique 
économique et sociale libérale et m’inspirer des valeurs du PLR, à savoir 
la liberté, le sens commun et le progrès. La promotion de l’initiative 
personnelle et de l’esprit d’entreprise prend de plus en plus d’importance, la 
bureaucratie excessive doit être endiguée.

En lançant leur initiative, les Verts 
veulent obliger chaque propriétaire 
foncier à installer des panneaux 
solaires. Peu importe que le rap-
port coûts/bénéfices soit raison-
nable ou non. Le PLR s’oppose à 
cette initiative mal ficelée et mise 
sur un développement rapide des 
énergies renouvelables ainsi que 
sur de grandes centrales capables 
de couvrir les besoins élevés en 
électricité à venir.

Un approvisionnement énergétique 
sûr pour les personnes et les entre-
prises est l’un des plus grands dé-
fis auquel est confrontée la Suisse. 
L’abandon des sources d’énergie 
fossiles et l’innovation technolo-
gique exigent un développement 
important de la production d’élec-
tricité à faible émission de CO2. Le 
PLR s’est engagé sur ce sujet dès 
le début de l’année 2022 en esquis-
sant ses revendications à travers 
sa résolution «Moins de slogans, 
plus de courant». Entre-temps, 
différents projets soutenus par le 
PLR, qui visent à augmenter les ca-
pacités de production d’électricité, 
ont été mis en route au Parlement.

Pas de sécurité d’appro-
visionnement suffisante 
en électricité en hiver

L’initiative lancée par les Verts va 
à l’encontre de ces avancées. Elle 
exige que dans les 15 ans suivant 
son adoption chaque maison en 
Suisse soit équipée d’une ins-

tallation solaire. Les Verts ne se 
contentent pas d’aller trop loin, ils 
sont surtout à côté de la plaque. 
La Suisse a des besoins élevés en 
électricité en hiver. Or, les régions 
densément peuplées du Plateau se 
trouvent souvent dans le brouillard 
et ne peuvent donc pas produire 
d’électricité solaire. De plus, pour 
que le courant supplémentaire 
puisse être injecté dans le réseau 
en été, une extension massive et 
coûteuse du réseau serait indis-
pensable.

L’initiative des Verts sur l’obliga-
tion de pose de panneaux solaires 
est donc inutile et totalement 
inefficace. L’impact serait faible, 
les coûts énormes et l’atteinte à 
la liberté des propriétaires inac-
ceptable. Le seul résultat concret 
serait une augmentation des coûts 
pour les locataires. Pour le PLR, il 
est clair que l’approvisionnement 
en électricité est un des princi-
paux défis de notre pays. Toute-
fois, cette initiative entraverait les 
efforts qui sont entrepris.

En effet, ce qui freine réellement 
le tournant énergétique, c’est 
l’opposition perpétuelle des Verts 
au développement de l’énergie 
hydraulique et éolienne ainsi que 
des installations solaires alpines. 
Ces installations solaires qui four-
nissent pourtant de l’électricité 
en hiver, quand on en a vraiment 
besoin.

Un approvisionnement en électricité 
sûr au lieu d'une initiative sur le 
solaire néfaste 

Le PLR s’oppose à une atteinte grossière à la 
garantie de la propriété des propriétaires fonciers.
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Conseil national

Swen Luyet
Savièse, Liste 8

31 ans, Savièse
Responsable marketing et communication chez pixel communication 
depuis 2020 à Sion

Député-suppléant au Grand Conseil valaisan (depuis 2021)
Membre de la Commission de 2e lecture : Loi sur les Transports Pu-
blics et la Mobilité Douce Quotidienne (2022)
Membre de la Commission de 2e lecture : Loi sur l’Énergie

Président du PLR Savièse (2018 - )
Vice-chef de campagne à la Constituante (2018)
Chef de campagne aux élections fédérales (2019)
Chef de campagne aux élections communales (2020)

Membre de la commission communale de Sécurité Publique (2021 - )
Membre du comité stratégique du PLRVS
Membre des JLR Valais et du comité des JLR Valais Sion & Région

Président de GABA :  
Transmetteur de découvertes (association culturelle)
Membre de la JCI Sion
Membre actif du FC Savièse (25 ans de football)

Cette bureaucratie peut être traitée 
dans tous les domaines: fiscalité, po-
litique économique, politique sociale, 
politique familiale, etc. Il est temps 
de prendre des mesures fortes.

Combattre la  
bureaucratie absurde

Le flot de lois et d’ordonnances res-
treint nos libertés, la Suisse étouffe 
sous une bureaucratie qui coûte 
de l’argent, du temps et des nerfs. 
L’administration doit vivre avec son 
temps: elle doit se numériser forte-
ment pour améliorer les processus 
et diminuer la charge administra-
tive.

Frein à l’expansion  
de l’État

Les freins à imposer à l’État ne 
doivent pas uniquement être finan-
ciers, ils doivent être également 
basés sur le poids général de l’État. 
Sur les 10 dernières années, le poids 

de l’État, en emploi à temps plein, a 
augmenté de 13% contre 8% pour 
l’économie privée. Cette disparité 
doit stopper. L’expansion de l’État 
doit être strictement reliée à l’aug-
mentation de l’économie privée. 

En Valais, par exemple, la charge 
fiscale a augmenté 3x plus vite que 
la population sur ces 20 dernières 
années, cette augmentation est in-
tenable pour nos citoyens.

Soulager les entreprises 

La numérisation permettra un allè-
gement également pour les entre-
prises, notamment pour la création 
d’entreprises de manière 100% nu-
mérique. Cependant la réduction 
de la bureaucratie doit permettre 
d’effacer les bloqueurs d’innova-
tion et de compétitivité. Un frein à 
la réglementation bien encadré doit 
éviter de surcharger des employés 
et employeurs dans leurs relations 
avec l’État.Réforme fiscale  

générale

Les impôts perçus ne font qu’aug-
menter ces dernières années et cela 
bien plus vite que la population ou 
que tous les indicateurs écono-
miques. Baissons les impôts fédé-
raux et cantonaux. La pénalisation 
du mariage au niveau fiscal doit 
également cesser.

Contrôle des coûts  
de l’État

Les dépenses de l’État doivent être 
analysées et contrôlées de manière 
systématique pour éviter les dépas-
sements et les augmentations in-
sensés des postes de dépenses. Des 
programmes comme Efficience+ sont 
des solutions pour analyser réelle-
ment les postes d’économie de l’État.

Baisse des prix 

Les CFF doivent revoir leur stratégie, 
proposer des trajets en nombre tout 
en baissant drastiquement les coûts 
pour les usagers. Cette idée permet-
tra un vrai transfert pertinent de la 
mobilité individuelle à la mobilité col-
lective. Tant qu’un trajet en train ou 
en bus sera 2x plus cher qu’un trajet 
en voiture, nous n’y arriverons pas.

Réduire la bureaucratie inutile
Une bureaucratie lourde, surchargée de règles et 
d’interdictions, limite notre liberté. Les modes de vie, 
l’initiative personnelle et l’esprit d’entreprise sont 
entravés. Nous voulons des règles qui vont à l’essentiel, 
ainsi que des procédures transparentes et simples. 
Dans le cadre des avancées technologiques, le principe 
du guichet unique et de l’e-gouvernement doit être 
appliqué de manière cohérente dans nos relations 
avec l’administration. Les interdictions inutiles, le 
paternalisme, la bureaucratie et le flot d’oppositions 
nous restreignent. 

Augmenter durablement le pouvoir d’achat
Nous payons trop et trop souvent, l’État ne doit pas être le seul à se gargariser de 
caisses toujours plus pleines, de revenus dus à l’impôt toujours plus importants. La 
Confédération doit à tout prix baisser certains revenus. La mise en conformité avec 
la législation de l’OCDE ce printemps doit nous permettre de baisser la pression 
sur les contribuables. En tant que fervent libéral-radical, je n’ai donc pas peur de 
vouloir moins d’impôts et moins d’État pour plus de liberté et de pouvoir d’achat.

L’Etat grandit plus vite que l’économie réelle

Objectif : aligner le développement de l’économie et celui de l’Etat

Emploi

Pour une Suisse forte :

Sur ces 10 dernières 

années l’Etat a grossi de 

, les emplois du 

secteur privé de 

13%

8%

Etat

Privé

Nous exigeons un frein à 

l’expansion de l’Etat pour lier 

 des emplois 

publics et des emplois privés.

l’augmentation

Etat

Privé
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Julien Morand
Fully, Liste 8

52 ans, marié depuis 20 ans avec Tatjana Zanolli-Favre, 2 enfants: 
Louis (2004) et Luna (2006)
Originaire de Martigny, habitant de Fully depuis 15 ans
Distillateur-liquoriste dans l’entreprise familiale

Maturité fédérale socio-économique, études de droit à l’Université de 
Fribourg, spécialisation en fermentation & distillation à la Faculté de 
Biotechnologie de Berlin, post-grade en marketing-management et 
entreprenariat à l’Université Notre-Dame en Australie

Président de l’Interprofession des Eaux-de-vie du Valais
Vice-président de la Communauté de Travail de l’Industrie Suisse des 
Boissons
Président de la Section Suisse de SpiritSuisse
Expert dans différents concours de dégustation de vins et d’eaux-de-
vie
Membre de la Chambre de l’USAM et de l’UVAM (2006 – 2018)
Président de la Société de Développement de Martigny (Office du 
Tourisme)

Hobbies: vélo, trail, ski, tennis de table, tir sportif

Avec les PME

Le meilleur remède contre les mau-
vaises nouvelles actuelles (hausse 
des primes maladie, hausse des 
coûts de l’énergie, augmentation 
du coût de la vie, inflation) est 
d’avoir des entreprises saines, dy-
namiques et innovantes. 

En effet, 99% des entreprises de 
notre pays sont des PME. Elles 
constituent donc l’essentiel du tis-
su économique suisse, elles forment 
des apprentis, elles paient les sa-
laires et financent les retraites, elles 
sont flexibles et capables de s’adap-
ter aux crises qui se succèdent à un 
rythme toujours plus rapide. 

Mais le roseau peut résister aux 
vents contraires jusqu’à un certain 
point.

Les PME rencontrent de nom-
breuses difficultés, notamment la 
peine à trouver du personnel - on 
parle de 500’000 postes à pourvoir 
dans les 10 ans - pour diverses rai-
sons, mais notamment parce que 
l’administration crée une forme de 
concurrence en étant trop géné-
reuse en termes de salaires et de 
conditions de travail.

Je soutiens trois solutions pour 
trouver la main d’œuvre nécessaire 
à l’économie: 

-	 Faciliter une immigration sé-
lective et intégrative, en parti-
culier en provenance des pays 
européens et garder les jeunes 
étrangers que nous formons 
dans nos hautes écoles et uni-
versités, en adaptant notre lé-
gislation.

-	 Encourager l’accès des femmes 
au marché du travail en amé-
nageant des conditions leur 
permettant d’élever un peu 
plus d’enfants que la moyenne 
actuelle (environ 1,5 enfant 
par femme) tout en restant 
connectées au monde du tra-
vail. 

-	 Aplatir la progression des taux 
de cotisation pour l’épargne 
vieillesse afin d’éviter que les 
plus de 55 ans soient considé-
rés comme inintéressants parce 
que trop coûteux pour les entre-
prises. L’expérience doit être va-
lorisée notamment pour former 
des apprentis.

Situation paradoxale, lorsque l’on 
souhaite être élu à Berne ! Est-ce 
qu’un ou une parlementaire ne sert 

Après avoir œuvré durant près de 20 ans dans différentes associations 
faîtières pour défendre notre canton, nos PME et nos produits notamment 
au sein de l’USAM, je souhaite passer de l’autre côté du miroir pour amener 
les sujets qui préoccupent les Valaisannes et Valaisans au niveau du 
Parlement.

qu’à aggraver la complexité admi-
nistrative des PME ? 

Il y a une vingtaine d’années, 
celles-ci n’avaient pas besoin de 
payer des collaborateurs dont 
l’unique tâche était de remplir des 
formulaires, de suivre les évolu-
tions des «règlements à la Fran-
çaise». Aujourd’hui, c’en est trop: 
devoir payer des collaborateurs 
malheureusement improductifs 
uniquement pour répondre à des 
normes administratives n’est plus 
admissible.

Avec l’agriculture

Pour moi, un agriculteur est un 
entrepreneur comme les autres, 
indépendant par définition et trop 
souvent livré à lui-même face aux 

changements d’attitude de l’admi-
nistration et des consommateurs. 
Il est illusoire de penser que toute 
la production suisse doive passer 
au bio en quelques années, ni que 
cette option soit utile et réponde 
à celui qui se trouve au bout de la 
chaîne: le consommateur. 

Il y a des consommateurs à l’atti-
tude aussi variable qu’une éolienne, 
et des consommacteurs qui votent 

avec leurs caddies en choisis-
sant certains produits plutôt que 
d’autres, souvent pour défendre 
de nobles causes. Mais la majorité 
des clients des grandes surfaces 
ont comme premier critère le prix. 
Sommes-nous naïfs au point de 
penser que nos agriculteurs se 
battent à armes égales contre les 
importations fortement subvention-
nées ? Que dire de nos viticulteurs 
et encaveurs qui sont confrontés 
à des bouteilles de vin qui coûtent 
moins cher que de l’eau !

Avec le tourisme

N’oublions pas que de nombreux 
produits agricoles ou produits 
agricoles transformés contribuent 
à l’attractivité touristique de notre 
pays et de notre canton. Les tou-

ristes viennent pour nos paysages 
et ils reviennent pour l’accueil et la 
passion qui anime chaque Valaisan 
quand il raconte son pays.

Un agriculteur est un entrepreneur comme les 
autres, indépendant par définition et trop souvent 
livré à lui-même face aux changements d’attitude 
de l’administration et des consommateurs.
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Conseil national

Joseph Ramuz
Leytron, Liste 8

38 ans, Leytron
Marié à Nadège, 2 enfants, Noé & Fanny
Président de la commune de Leytron depuis 2021
Fondateur de SwissECO Solutions, société de conseil en développe-
ment durable. Chargé de cours en formation supérieure pour l’École 
de la Construction de Tolochenaz
Membre de la commission assurance qualité pour la Fédération Vau-
doise des Entrepreneurs pour la formation supérieure
Expert aux examens pour les brevets et diplômes fédéraux de char-
pentier
Spécialiste bois pour les jurys concours dans la construction, auprès 
de l’Office Romand de Lignum

Député-suppléant au Grand Conseil du canton du Valais, 2017-2021
Candidat au Conseil national sur la liste PLR / Avenir-Écologie, 2019
Vice-président section PLR Leytron, 2010-2022
Président BasketBall Club Leytron, 2005-2016

Formations:  
2022 : Brevet fédéral de spécialiste en gestion de PME
2015 : Attestation de base pour expert aux examens
2014 : Post-diplôme ES en Gestion d’entreprise
2014 : Diplôme fédéral de Maître Charpentier
2010 : Attestation de cours destiné aux formateurs actifs
2010 : Technicien diplômé ES orientation Construction en bois
2008 : Attestation de personne de contact en matière de santé et sé-
curité au travail
2003 : Certificat fédéral de capacité de charpentier

Dans le pire des scénarios, des cou-
pures de courant à grande échelle, 
des rationnements d’électricité et 
des blackouts locaux pourraient se 
produire à plusieurs reprises pen-

dant des semaines ou des mois. Les 
conséquences et les coûts pour la 
société et l’économie d’une telle si-
tuation sont estimés à plus de 100 
milliards de francs. 

A moyen et long terme, diverses ques-
tions se posent quant à la sécurité de 

l’approvisionnement en électricité. 
La raison en est le contexte incertain 
suite à la décision populaire de sor-
tir du nucléaire, et notamment parce 
que le développement des énergies 

renouvelables ne progresse pas as-
sez vite. À cela s’ajoute le fait que la 
consommation d’électricité augmen-
tera considérablement d’ici 2050. 

Selon les estimations actuelles, nous 
aurons besoin de produire 30 à 50% 
d’électricité en plus d’ici 2050 pour 

atteindre l’objectif de décarbonisa-
tion de la société et de l’économie. 
Afin de ne pas compromettre la ré-
alisation des objectifs climatiques, 
l’électricité supplémentaire devra 
continuer d’être produite de manière 
aussi neutre que possible en termes 
d’émissions de CO2.

Pour résoudre cette problématique, 
il ne faut avant tout ni panique ni 
polémique supplémentaire, mais 
pragmatisme et anticipation. C’est 
la raison pour laquelle ni les recettes 
de la gauche, qui exigent en premier 
lieu des privations et davantage de 
subventions, ni celles de l’UDC, qui 
ont pour objectif l’autarcie, ne sont 
des solutions.. 

Le PLR ne veut pas d’un programme 
idéologique irréaliste mais présenter 

des solutions pragmatiques qui ga-
rantissent la sécurité de l’approvi-
sionnement et notre qualité de vie. 
Nous y arriverons en renforçant la 
production d’électricité indigène 
dans le sens de l’autosuffisance, en 
combinaison avec une intégration 
complète dans le marché européen 
de l’électricité. Ces solutions doivent 
être en accord avec les objectifs cli-
matiques de la Suisse et doivent en 
même temps préparer notre écono-
mie pour l’avenir.

Pour répondre à l’augmentation de 
la consommation d’électricité sans 

compromettre les objectifs clima-
tiques, il est indispensable de mettre 
en place des conditions-cadres favo-
rables au développement rapide des 
énergies renouvelables. Malheureu-
sement, les investissements dans les 
capacités de production d’électricité 
sont souvent freinés, voire empê-
chés, par de longues procédures 
d’autorisation ou par des recours in-
terminables. Si, à l’avenir, il faut en-
core attendre 20 ans pour la mise en 
œuvre d’installations de production 
d’électricité centralisées, nous ne 
maîtriserons pas la problématique 
de l’approvisionnement.

L’éducation et la formation sont des 
piliers essentiels pour le développe-
ment et la prospérité de notre pays. 
Mon programme prône l’accès à une 
éducation de qualité pour tous, avec 
une attention particulière portée 
à l’enseignement professionnel et 
technique. Je soutiendrai également 
les initiatives visant à encourager la 
formation continue et à adapter les 
compétences de notre main-d’œuvre 
aux défis du 21e siècle.

L’innovation est le moteur de la 
croissance économique et du pro-
grès social. Mon engagement vise 
à promouvoir un environnement 
propice à l’innovation en soutenant 
les entrepreneurs, les chercheurs 

et les créateurs. Je m’engage à fa-
ciliter l’accès aux financements et 
aux ressources nécessaires pour 
transformer les idées novatrices en 
réalités concrètes, bénéficiant ainsi 
à l’ensemble de la société.

La durabilité garantit un avenir meil-
leur pour les générations actuelles 
et futures. Je soutiendrai des poli-
tiques favorisant le développement 
durable, en veillant à préserver nos 
ressources naturelles et à protéger 
notre environnement. Mon engage-
ment envers la durabilité englobe 
également la promotion d’une éco-
nomie circulaire et la réduction de 
notre empreinte écologique.

La mission de l’Etat est d’assurer la production  
et l’approvisionnement d’une énergie décarbonée,  
à bas coût, indigène et en suffisance. C’est la manière 
la plus efficace pour contrer l’augmentation du prix de 
l’électrique, renforcer notre indépendance énergétique 
et réduire nos émissions de CO2.

La politique énergétique suisse se situe à un tournant. Il s’agit de relever 
le plus rapidement possible les sérieux enjeux liés aux décisions politiques 
et au développement de la thématique en Suisse et à l’étranger. Dès 2025, 
un risque persistant de pénurie d’électricité pourrait se produire en raison 
de la situation incertaine concernant la future intégration de la Suisse dans 
le marché européen de l’électricité. En effet, alors que l’UE développe le 
marché intérieur de l’électricité depuis des années, la Suisse ne peut pas y 
prendre part. Cette situation a des répercussions négatives sur la stabilité 
du réseau et sur la sécurité de l’approvisionnement. 

Formation - Innovation - Durabilité
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Nous fêtons cette année le 175e anni-
versaire de la Constitution fédérale de 
1848. Celle qui a mis fin à la crise du 
Sonderbund et qui a créé le Conseil des 
Etats. Cette institution magique, inspi-
rée du sénat américain, où les Valaisans 
pèsent aussi lourd que les Zurichois.

Chaque canton a ses spécificités et des 
combats qui lui sont propres. Avec ses 
vallées et ses particularités, il est plus 
important que jamais pour le Valais de 
donner de la voix et surtout de trouver 
une oreille attentive à Berne. Aucune loi 
ne peut être votée sans qu’elle soit ac-
ceptée par chacune des deux chambres. 
Obtenir une majorité lors d’un vote à la 
chambre des Etats permet ainsi de blo-
quer une mesure dont nous ne voulons 
pas ou de proposer une nouvelle loi dont 
le Valais aurait besoin.

Comment choisir ses  
représentants aux Etats ?

Bien choisir sa représentation au 
Conseil des Etats, c’est aussi subtil 
que la pâtisserie. Deux élus trop oppo-
sés qui annulent leur vote n’apportent 
rien au canton. A l’inverse, deux élus 
d’un même parti, c’est l’assurance de 
manquer l’occasion de convaincre, et 
pour cause !

La Suisse n’aime pas les majorités 
absolues. Rares sont les autorités po-
litiques dans lesquelles un parti fait 
la loi tout seul. Au Conseil national, 
il faut au moins trois partis pour faire 
une majorité. Au Conseil des Etats, il 
en faut au moins deux, à condition que 
ce soit le Centre, avec ses 14 élus, et 
le PLR, avec ses 12 élus, qui réunissent 
ensemble la majorité des 46 sénateurs. 

Convaincre, à Berne, c’est agir au-
près de ses collègues directs, dans 
son groupe. Lorsque la Confédération 
doit voter des projets utiles au Valais, 
notre canton est très efficace pour 
convaincre les élus du Centre puisqu’il 
y compte deux délégués. Dans les 
autres groupes, c’est plus difficile, 
sans représentant. Le résultat est affli-

Il n’y a pas de projet de loi qui ne peut être accepté sans l’accord du Conseil 
des Etats. Avec deux représentants d’un même parti, le Valais réduit 
inutilement son influence dans la Chambre haute. Cet automne, nous avons 
l’occasion d’y remédier et de renforcer notre représentation !

geant: le Valais est bien entendu, mais 
par une minorité seulement ! Deux re-
présentants de deux partis différents, 
c’est aussi avoir l’oreille attentive de 
plus de Conseillers fédéraux. 

Une stratégie gagnante

Les autres cantons l’ont bien compris. 
Il n’y a guère plus que Schaffouse qui, 
comme le Valais, envoie deux élus du 
même parti. Et, comme le Valais, ce 
canton peine à se faire entendre. Tous 
les autres cantons alpins ont choisi un 
duo bipartisan. Et gagnent !

De nombreux cantons alpins ont déjà 
choisi le duo qui gagne, le duo Le Centre 
– PLR. C’est le cas des deux Appenzell, 
de Fribourg, des Grisons, de Lucerne, 
d’Unterwald, d’Uri ou de Zoug. Cette 
formule à succès est boudée par le Va-
lais depuis des années, à tort. 

Deux poids lourds  
au Conseil des Etats

Pour marquer des points aux Etats, il 
faut y envoyer des personnes expéri-
mentées. De celles qui comptent. Lors 
de l’élection de 2023, les Valaisannes 
et les Valaisans pourront choisir entre 

des élus de tous bords politiques. 
Mais, en dehors des sortants, seuls 
deux candidats sont issus du Conseil 
national et y disposent déjà d’un ré-
seau.

Le candidat du PLR a toutes les qua-
lités pour représenter efficacement 
le Valais dans la Chambre haute. Issu 
du parti qu’il nous faut pour faire des 
majorités, Philippe Nantermod siège 
à Berne depuis 2015, dans deux com-
missions influentes. Il est depuis 2016 
le vice-président de son parti et a dé-
veloppé un réseau dans l’ensemble de 
la Suisse. Il est reconnu par ses pairs 
pour son courage et son engagement. 

Depuis quatre ans, Philippe Nantermod 
est régulièrement classé parmi les par-
lementaires qui obtiennent le plus de 
succès: ses propositions rencontrent 

des majorités et il sait faire avancer 
les dossiers qu’il empoigne. 

Situé au centre-droit de l’échiquier 
politique, il a toutes les qualités pour 
représenter le Valais à Berne, aux cô-
tés d’un élu haut-valaisan avec lequel il 
partage de nombreux point de vue po-
litique, et avec qui il saura convaincre. 

Notre canton que nous aimons pro-
fondément, doit être défendu le plus 
efficacement possible. Pour cela, l’un 
des deux sièges qui lui est réservé doit 
être occupé par Philippe Nantermod.

Le Valais a l’opportunité de peser de 
manière beaucoup plus importante 
sur la scène politique fédérale. Le 22 
octobre, rendons le Valais fort, votons 
Nantermod !

Stéphane 
Maccaud
Chef d’entreprise

Pragmatisme, bon sens, écoute, ac-
tions, solutions, efficience, engage-
ment, conviction et énergie. Philippe, 
c’est un condensé de tous ces ingré-
dients au quotidien. Des éléments qui 
comptent aujourd’hui et pour demain. 

Christian 
Lüscher
Conseiller national genevois

Libéral, Philippe Nantermod est à la 
fois sensible aux questions écono-
miques et sociales. Il a un sens de 
l’Etat et sait comprendre des dos-
siers complexes. Sa voix comptera 
aux Etats. 

Anne-Laure 
Couchepin
Présidente de Martigny 

Pour gagner aux Etats, le Valais a 
besoin de faire des majorités. Phi-
lippe convaincra comme il sait le 
faire.

Regine  
Sauter
Conseillère nationale (ZH)

Je siège avec Philippe à la commis-
sion de la santé et des affaires so-
ciales. C’est un député influent qui 
amène des idées innovantes et in-
telligentes.

Frédéric 
Favre
Conseiller d’Etat

Philippe est un bon relais à Berne. Il 
écoute les soucis du canton, y réflé-
chit et propose des solutions prag-
matiques. C’est le genre d’élu dont 
on a besoin. 

Géraldine 
Grau
Cheffe d’entreprise

Philippe a toujours été très proche 
des préoccupations des milieux éco-
nomiques. Avant chaque séance 
du CN, il nous consulte pour com-
prendre nos problèmes et les re-
layer sous la couple.

Damien  
Revaz
Chef de campagne et député

Philippe s’exprime sans tabou sur 
beaucoup de sujets. Il dit ce qu’il 
pense et fait ce qu’il dit. Je ne suis 
pas toujours d’accord avec lui mais 
j’admire son engagement et son 
courage.

Sonia  
Tauss
Cheffe du groupe PLR/FDP  
au Grand Conseil

Philippe, c’est une oreille attentive 
et un appui efficace pour les ques-
tions communales ou cantonales 
qui nécessitent une action à Berne.

Aux Etats, nous rendons le Valais fort !

Pour la diversité en Valais

Conseil des Etats
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Clausen Sirino
21 ans, Visp

Rieder Janis
25 ans, Naters

Stössel Linda
22 ans, Zermatt

Heinzmann Anthime
23 ans, Brig

Lauber Thiemo
21 ans, Täsch

Plus d’Actions… Moins d’Excuses !

C’est sur ce slogan que les Jeunes Li-
béraux-Radicaux valaisans axent leur 
campagne aux élections fédérales de 
cette année. 

Tout en restant fidèles à leur ligne 
«Plus de Liberté; Moins d’État» 
ceux-ci militent pour une démocra-
tie directe et libre de toute tracas-
serie administrative. Ils pensent qu’il 
faut cesser de bloquer les proces-
sus, mais au contraire les mener de 
l’avant en évitant les langues de bois. 

Il est temps de laisser les excuses de 
côté et de s’engager, au nom de la 
liberté. 

Les JLR s’engagent. 

21 candidats, 15 francophones et 6 
haut-valaisans répartis sur 4 listes: 
une haut-valaisanne dont la section 
a été créée en 2022, une chablai-
sienne, une de la région de Martigny, 
et une pour le Valais central.

Si ces 7 femmes et 14 hommes se 
présentent cette année, c’est dans 
le but de prendre leurs marques en 
politique, de vivre une campagne 
de l’intérieur et de développer leur 
réseau. Mais c’est aussi et surtout 
pour véhiculer leurs idées. C’est pour 

cela qu’ils ont élaboré un programme 
comportant six thématiques princi-
pales, chacune constituée de deux 
axes.

-	 Afin de pérenniser notre pré-
voyance sociale, ils désirent ré-
former la LPP en demandant de 
cotiser dès 18 ans et dès le pre-
mier franc ainsi qu’augmenter le 
plafond du 3e pilier pour les sala-
riés à 10’000.00 CHF.

-	 Dans l’idée de soutenir une éco-
nomie responsable, les JLR aime-
raient permettre une déduction 
fiscale pour les entreprises em-
ployant des apprentis et soutenir 
la formation continue dans les 
métiers concurrencés par l’intel-
ligence artificielle.

-	 Une santé publique efficiente 
étant nécessaire, ils militent pour 
la création d’un compte-épargne 
santé individuelle pour les assurés 
à franchise élevée et pour encou-
rager la formation des nouveaux 
médecins et soignants.

-	 Les jeunes étant sensibles aux 
sujets ayant trait à la mobilité, ils 
estiment important de soutenir le 
développement de l’électromobi-
lité et d’encourager de nouvelles 
offres de transport ferroviaire.

-	 Pour notre sécurité énergétique,  
ils ont la volonté de rehausser les 
barrages hydroélectriques et de 
relancer la production d’énergie 
nucléaire.

-	 La sécurité numérique étant un 
sujet toujours plus important, ces 
candidats se battent pour garan-
tir tous les stockages des don-
nées d’administration publique en 
Suisse et créer une police fédérale 
spécialisée dans les délits numé-
riques.

Plus de liberté, moins d'Etat; un slo-
gan qui se reflète dans le programme 
mentionné. Voilà les sujets sur les-
quels s’engagent les jeunes en 2023, 
des préoccupations d’actualité pour 
eux qui façonneront la Suisse de 
demain, la Suisse dans laquelle ils 
vivront et dans laquelle ils voudront 
vivre. 

Les JLR s’engagent.

Soutenez-les ! Ils sont l’avenir de notre 
Parti et l’avenir de notre Suisse !

Plus d’Actions… Moins d’Excuses !

 
Vincent Pravato,  
Président JLRVs

Liste 9 

OBERWALLIS 		   

Jeunes Libéraux-Radicaux valaisans

Les JLR s’engagent
Plus d’Actions… Moins d’Excuses ! 

Näpfli Nathan
25 ans, Visp
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Abeidi Anas
22 ans, Savièse

Vouillamoz Laure
20 ans, Sion

Evershed Jimmy
26 ans, Saxon

Okanovic Isak
20 ans, St-Maurice

Gulas Florent
21 ans, Monthey

Jordan Camille
19 ans, Evionnaz

Mohamed Gima
27 ans, Aproz

Birbaum Thomas
31 ans, Collombey-Muraz

Vuignier Raphaël
22 ans, Grimisuat

Rosset Dimitri
25 ans, Salvan

Fasano Letizia
24 ans, Port-Valais

Pravato Vincent
25 ans, Fully

Métrailler Jessica
23 ans, Grimisuat

Politique économique

Les Jeunes Libéraux-Radicaux Suisse se considèrent comme 
les défenseurs d’une politique économique libérale. Notre 
économie performante est aujourd’hui freinée par des inter-
dictions et des lois. Cela met en danger la compétitivité de 

notre économie orientée vers l’exportation ainsi que notre prospérité. Ainsi 
les réglementations inutiles déjà en vigueur doivent être abolies et les nou-
velles combattues. Nous voulons que la Suisse reste une place économique 
compétitive et innovante. L’économie crée des emplois qui permettent aux 
citoyens de gagner leur vie. Elle fournit des recettes fiscales qui financent 
d’excellentes infrastructures, un État providence modéré, l’éducation et la 
culture.

Fédéralisme

En comparaison internationale, la Suisse possède – en te-
nant compte de leur petite taille – les collectivités locales 
qui disposent des pouvoirs les plus étendus, en matière de 
dépenses et de revenus. Selon les Jeunes Libéraux-Radi-

caux, c’est précisément parce que la Suisse est si fortement décentralisée 
que les incitations à gérer l’argent du contribuable doivent être correctement 
définies. Les tâches doivent donc être réparties entre la Confédération, les 
cantons et les communes de manière à ce qu’elles soient exécutées aussi 
efficacement que possible. Les collectivités locales sont plus proches du 
citoyen et peuvent donc mieux répondre aux besoins spécifiques de la po-
pulation en matière de fourniture de services publics .

Prévoyance vieillesse

La prévoyance vieillesse représente depuis des années l’une 
des plus grandes préoccupations de la population suisse, et 
ce à juste titre. En raison du vieillissement de la population, 
son financement et sa garantie à long terme ne sont pas 

assurés. Si l’assurance vieillesse et survivants (AVS) n’est pas réformée de 
manière structurelle et durable dans les années à venir, l’AVS sera au bord 
de la faillite. Pour la prévoyance professionnelle (LPP), l’avenir est tout aussi 
sombre. En raison des taux de conversion élevés, les caisses de pension ont 
des difficultés à financer le versement des pensions. Au lieu de réformer 
enfin la prévoyance vieillesse de manière structurelle et durable, la Berne 
fédérale pratique une «politique du pansement» et reporte les problèmes 
actuels sur la génération suivante. Ce sont les jeunes qui devront en faire 
les frais – le contrat entre les générations est mis à rude épreuve. De même, 
le troisième pilier doit être flexibilisé de toute urgence. C’est le seul pilier qui 
permette d’épargner de manière responsable. Les Jeunes Libéraux-Radicaux 
proposent donc les mesures suivantes, qui permettront aux trois piliers d’être 
à nouveau prêts pour l’avenir et d’assurer durablement leur financement.

Politique climatique et environnementale

Le changement climatique est un défi majeur de notre siècle. 
En Suisse et dans le monde, nous pouvons déjà en ressentir 
les effets. Les Jeunes Libéraux-Radicaux reconnaissent que 
le réchauffement a une origine principalement anthropique 

et est une réalité scientifique. C’est pourquoi les Jeunes Libéraux-Radicaux 
soutiennent les engagements que la Suisse a pris en signant l’accord de 
Paris, à savoir une réduction de 50% des émissions d’ici 2030 par rapport à 
1990. Nous rejetons toutefois toute solution «miracle» idéologique car une 
surréglementation étatique ne constitue en aucun cas l’approche adéquate 
pour un problème complexe et global. Le chemin vers une société durable 
est une responsabilité commune qui doit engager tous les acteurs de la so-
ciété. L’Etat doit remplir un rôle incitatif pour que la transparence des coûts 
et le principe de pollueur-payeur soient respectés. La collaboration avec les 
partenaires internationaux doit être une priorité afin que les mesures soient 
les plus efficaces possible. Le système doit prendre part dans la promotion 
d’une transition écologique à long terme et durable.

Liste 10 

VALAIS CENTRAL		   
Liste 11 

MARTIGNY ET RÉGION	  
Liste 12 

CHABLAIS 			 

Jeunes Libéraux-Radicaux valaisans

Daragon Leyla
23 ans, Verbier

Lauber Titouan
20 ans, Martigny-Combe
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La liste d’Avenir Ecologie est composée de 5 personnalités

Martine Tristan est bagnarde d’adoption et est 
âgée de 58 ans. Après une formation d’infirmière 
et une carrière de soignante, elle est devenue en-
seignante à la HES-Santé. Elle a poursuivi sa for-
mation pour obtenir un diplôme en gestion d’en-
treprise et une licence en sciences de l’éducation. 
Aujourd’hui, elle est directrice générale du CMS 
Martigny & Régions. C’est sa 2e campagne pour 
Avenir Ecologie. En 1998, elle intègre le comité du 
PRD Martigny. Elle a été conseillère générale et 
députée-suppléante lorsqu’elle habitait Martigny. 
Habitante de Versergères, elle est conseillère gé-
nérale et députée au Grand Conseil. En politique, 
outre le développement durable, elle s’implique 
énormément dans les thématiques, ô combien im-
portantes, liées à la santé.

Tania Zito a 49 ans, elle est conseillère communale à 
Vouvry. Par le passé, elle a œuvré plusieurs années 
dans un législatif communal. Au niveau professionnel, 
elle a occupé différentes fonctions dans les banques, 
assurances puis dans l’administration publique et ré-
alisé un brevet fédéral dans ce domaine. Elle est au-
jourd’hui Secrétaire générale au sein d’une collectivité 
publique et suit parallèlement une formation universi-
taire. Elle soutient les valeurs du PLR tout comme les 
questions environnementales, raisons pour lesquelles 
elle a intégré le comité d’Avenir Ecologie. Elle travaille 
à la mise en place d’une démarche durable dans sa 
commune. Elle est membre du Comité de la section 
du PLR Vouvry et du Comité de campagne de Philippe 
Nantermod. En privé, elle apprécie la pratique de diffé-
rents sports, notamment en montagne.

Les thèmes qu’ils défendent

Sacha
•	 Favoriser le développement économique 
•	 Promouvoir l’innovation pour un développement durable
•	 Encourager la consommation de produits locaux
•	 Accompagner les mesures d’économies d’énergie
•	 Concilier écologie et économie avec pragmatisme

Julien
•	 Fixer une TVA basée sur l’impact écologique
•	 Faire de la Suisse LA destination vélo
•	 Favoriser une agriculture locale et intégrée
•	 Valoriser les déchets industriels
•	 Améliorer l’efficience énergétique

Martine
•	 Promouvoir une santé responsable et durable
•	 Pas de TVA pour les produits locaux non transformés
•	 Promouvoir les métiers de la santé
•	 Promouvoir la voie de l’apprentissage
•	 Moderniser l’orientation professionnelle

Tania
•	 Renforcer la compétitivité des hautes écoles 
•	 Encourager chacun à agir pour la durabilité 
•	 Améliorer l’efficacité énergétique pour tous 
•	 Innover pour économiser l’eau
•	 Développer la desserte des transports publics

Philippe
•	 Promouvoir une économie circulaire
•	 Améliorer l’attractivité des transports publics
•	 Encourager la végétalisation et la biodiversité
•	 Soutenir le développement des énergies vertes
•	 Favoriser les entreprises et commerces locaux

Avenir Ecologie

Martine Tristan
58 ans, Versergères

Tania Zito  
49 ans, Vouvry
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Philippe Germanier a 52 ans et habite Conthey. 
Il est associé d’une société informatique active 
dans les domaines de l’architecture et de l’ingé-
nierie. Il est membre de différents comités, entre 
autre d’Avenir Ecologie et de l’Association Libé-
rale Radicale du District de Conthey. Après 8 ans 
à la commission de gestion du Conseil général de 
Conthey, il est depuis 6 ans membre de l’exécutif. 
C’est sa 2e campagne sur une liste d’Avenir Eco-
logie. Il pense que les problématiques environne-
mentales et écologiques ne sont pas une théma-
tique réservée à la gauche. En privé, il apprécie 
les balades dans la nature et la photographie.

Julien Monod a 44 ans et est de Fully. Il est ex-
pert-comptable diplômé et associé d’une grande 
fiduciaire valaisanne. Fort de ses compétences, il 
s’engage en politique pour allier au mieux écono-
mie et écologie. Il est élu PLR depuis près de 20 
ans au niveau communal et cantonal. Il est ac-
tuellement député au Grand Conseil, membre 
de la commission des finances. Il est également 
membre du comité d’Avenir Ecologie et Trésorier 
de la Fondation pour le développement durable 
des régions de montagne. En privé, il est un pas-
sionné des sports d’endurance et de montagne.

Sacha Beytrison a 44 ans, il est originaire de 
St-Martin et a presque toujours habité à Sion. Il 
a un Master en science économique de HEC Lau-
sanne. Après une expérience de 15 ans dans la 
promotion économique où son rôle était d’attirer 
des entreprises étrangères en Valais, il a officié 
durant 4 ans comme Chancelier de la Bourgeoi-
sie de Sion. Aujourd'hui, il gère une entreprise de 
conseil en investissement. Il a également été actif 
durant 12 ans, dont 1 an de présidence, au sein de 
la Jeune Chambre Internationale de Sion. Il a dé-
cidé de s’engager au sein d’Avenir Ecologie et du 
PLR, car il pense que nous devons agir pour le cli-
mat, mais avec une politique de droite et de façon 
responsable et pragmatique.

En parallèle de ces valeurs, les membres d’Avenir Ecologie ont décidé d’axer princi-
palement leurs réflexions sur les questions environnementales, le développement du-
rable ainsi que toutes les thématiques liées aux énergies. Au sein de notre association, 
nous sommes persuadés qu’il est possible d’allier l’économie et l’écologie de façon 
pragmatique. 

Lors des dernières élections il y a 
4 ans, les questions environnemen-
tales ont joué un rôle prépondérant 
et on a assisté à une «vague verte». 
Depuis lors, de nombreux évène-
ments inattendus sont venus per-
turber le quotidien des Suissesses 
et des Suisses. Tout d’abord, il y a 
eu le Covid-19, qui non seulement a 
eu un fort impact sur la population 
(confinement, échanges sociaux, 
télétravail…), mais qui a aussi 
grandement perturbé les chaînes 
d’approvisionnement. Puis, avec la 
guerre en Ukraine, il y a notamment 
eu des aggravations de problèmes 
de livraison. Une hausse des coûts 
de production de certains biens en 
sont la conséquence. De plus, l’ap-
provisionnement énergétique est 
menacé et les prix pour l’énergie 
ont également fortement augmenté. 

La population suisse est directe-
ment concernée par ces hausses de 
prix (électricité, produits agricoles, 
etc.) et les thématiques environne-
mentales semblent avoir perdu de 
l’importance dans l’opinion. Cepen-
dant, elles restent très présentes si 

on se fonde sur le sondage mené 
par «20 Minutes» et Tamedia . En 
effet, l’approvisionnement énergé-
tique et les questions du change-
ment climatique seraient les pré-
occupations n°4 et 5 sur une liste 
d’une vingtaine de propositions. La 
protection de l’environnement se 
classerait en n°8 sur 20.

Dans ce contexte économique et 
environnemental complexe, il est 
important de ne pas opposer éco-
nomie et écologie. Cette idée est un 
élément central pour Avenir Ecolo-
gie, qui, au contraire, pense qu’il est 
essentiel de pouvoir allier l’écologie 
à l’économie. 

Loin d’une vision dogmatique 
de l’écologie, notre association 

cherche à allier au mieux la protec-
tion de l’environnement, l’économie 
et les préoccupations sociales dans 
une pesée constante des intérêts. 
Des choix pragmatiques doivent 
assurer notre développement sur 
le long terme, sans compromettre 
le développement des générations 
futures.

Parmi les différents éléments que 
nous soutenons - qui sont inscrits 
dans notre charte (accessible sous: 
https://www.avenirecologie.ch/
charte/ ) - il y a::
•	 la nécessité de passer rapide-

ment d’une économie linéaire 
à une économie circulaire, qui 
consiste à cesser d’épuiser des 
ressources pour les transformer 
en déchets, mais au contraire 
à créer une économie «zéro dé-
chet»;

•	 les mesures visant à améliorer 
l’efficacité énergétique et les 
économies d’énergie;

•	 la volonté de faire de la Suisse un 
pôle d’innovation et d’excellente 
en matière de développement du-
rable.

Cela doit être réalisé en visant une 
croissance économique qui est né-
cessaire pour garantir les finance-
ments des prestations sociales et 
des mesures de protections envi-
ronnementales.

Avenir Ecologie, membre du PLR, 
cherche à rendre la société plus du-
rable par des propositions concrètes 
pour une transition constructive, 
sans rupture destructive. 

Notre société a besoin de visions 
positives pour l’avenir, partagées 
par nos candidates et candidats 
pour ces élections fédérales. La du-
rabilité, cherchant à allier économie, 
écologie et besoins sociaux dans un 
subtil équilibre, est celui de la voie 
de la raison.

Plein succès à nos candidates et candidats 
d’Avenir Ecologie Liste n°13

Avenir Ecologie

Sacha Beytrison
44 ans, Sion

Philippe Germanier
52 ans, Conthey

Julien Monod 
44 ans, Fully
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Liste N°8  PLR.LES LIBÉRAUX-RADICAUX /  
FDP.DIE LIBERALEN (PLR FDP VS)

08.1	 NANTERMOD Philippe, Conseiller national, 
avocat / Nationalrat, Rechtsanwalt, Vouvry

08.2	 LUGGEN Nicole, Unternehmerin / entrepre-
neuse, Zermatt

08.3	 ALBRECHT Natacha, Députée-suppl., avocate / 
Suppleantin, Rechtsanwältin, Miège

08.4	 HEINZMANN Niklaus, Gemeindepräsident / 
président de commune, Visperterminen

08.5	 LUYET Swen, Député-suppl., Suppleant / Mana-
ger Marketing, Savièse

08.6	 MORAND Julien, Entrepreneur / Unternehmer, 
Fully

08.7	 RAMUZ Joseph, Président de commune / Ge-
meindepräsident, Leytron

Liste N°9  JUNGFREISINNIGE  OBERWALLIS (JF)
09.1	 STOESSEL Linda, Studentin, Zermatt
09.2	 RIEDER Janis, Student, Naters
09.3	 NÄPFLI Nathan, Trainee Vermögensverw., BSc in 

Business Administration, Visp
09.4	 HEINZMANN Anthime, Student Zahnmedizin, 

Brig
09.5	 CLAUSEN Sirino, Student BSc Wirtschaftsrecht, 

Visp

09.6	 LAUBER Thiemo, ICT System Specialist Informa-
tik, Täsch

Liste N°10  JEUNES LIBÉRAUX-RADICAUX  
VALAIS CENTRAL (JLR)

10.1	 ABEIDI Anas, Etudiant BA/Management, Sa-
vièse

10.2	 MÉTRAILLER Jessica, Etudiante en droit, Grimi-
suat

10.3	 MOHAMED Gima, Conseillère à la clientèle / 
étudiante HES, Aproz

10.4	 VOUILLAMOZ Laure, Etudiante en droit, Sion
10.5	 VUIGNIER Raphaël, Etudiant en bachelor pri-

maire - HEPVS, Grimisuat

Liste N°11  JEUNES LIBÉRAUX-RADICAUX MAR-
TIGNY ET RÉGION (JLR)

11.1	 EVERSHED Jimmy, Député-suppl., entrepreneur, 
étudiant en Master en droit, Saxon

11.2	 PRAVATO Vincent, Président JLRVS, conseiller 
bancaire clientèle entreprises, Fully

11.3	 DARAGON Leyla, Etudiante Bachelor en rela-
tions internationales, Verbier

11.4	 LAUBER Titouan, Etudiant, Martigny-Combe
11.5	 ROSSET Dimitri, Etudiant en sciences politiques, 

Salvan

Liste N°12  JEUNES LIBÉRAUX-RADICAUX  
CHABLAIS (JLR)

12.1	 BIRBAUM Thomas, Député, conseiller fiscal, 
Collombey-Muraz

12.2	 FASANO Letizia, Etudiante en Master d’écono-
mie politique, Port-Valais

12.3	 GULAS Florent, Etudiant EPFL, Monthey
12.4	 JORDAN Camille, 

Etudiante lycée-collège de la Planta, Evionnaz
12.5	 OKANOVIC Isak, Etudiant EPFL, St-Maurice

Liste N°13  AVENIR ÉCOLOGIE /  
ZUKUNFT UND NACHHALTIGKEIT

13.1	 TRISTAN Martine, Députée, directrice CMS 
Martigny & Régions, Val de Bagnes

13.2	 ZITO Tania, Conseillère communale, secrétaire 
générale, Vouvry

13.3	 BEYTRISON Sacha, Entrepreneur, Sion
13.4	 GERMANIER Philippe, Conseiller communal, 

chef de projet informatique, Conthey
13.5	 MONOD Julien, Député, expert comptable dipl., 

Fully
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Le vote compact Le vote panaché La liste blanche Cumuler

Vous glissez dans l’urne une liste sans la modifier. Le 
parti reçoit 8 suffrages et chaque candidat obtient 
une voix.

Vous pouvez ajouter le nom d’un ou de plusieurs can-
didats. Le candidat dont le nom a été ajouté obtient 
une voix et son parti un suffrage. La liste du parti 
perd autant de suffrages que de noms rajoutés.

Vous inscrivez le nom d’au moins un candidat que 
vous soutenez. Si vous ajoutez un nom ou un numéro 
de parti au sommet de la liste, les suffrages complé-
mentaires vont à ce parti. Dans le cas contraire, ils ne 
bénéficient à aucun parti.

Maximum 8 noms sur votre bulletin - Un seul bulletin dans l’enveloppe - Signer la feuille d’accompagnement - Envoyer l’enveloppe retour au plus tard 2 jours avant le vote en courrier A, 
ou l’apporter à la commune - Vous pouvez aussi voter directement à la commune 

Vous pouvez rajouter 1 seule fois le nom d'un ou plu-
sieurs candidats déjà présents sur la liste. Le nombre 
total ne doit pas excéder 8. Les candidats «cumulés» 
obtiennent ainsi 2 voix.

Vote au  
Conseil des Etats

Vote au Conseil national
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Comment remplir son bulletin de vote

CANTON DU VALAIS – KANTON WALLIS

ÉLECTION AU CONSEIL DES ÉTATS DU 22 OCTOBRE 2023
STÄNDERATSWAHLEN VON 22. OKTOBER 2023

Vous pouvez cocher deux cases au maximum

Sie dürfen maximal zwei Kästchen ankreuzen
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MARET Marianne

RIEDER Beat

ADDOR Jean-Luc

ALPIGER Claudia

BOGIQI Aferdita

DESSIMOZ Céline

JANSEN Philippe

NANTERMOD Philippe

SALZMANN Jeannette
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